
2? Année. — N" 48 PARAIT LE SAMEDI 28 AOUT 1886 

Politique, Commercial & d'Annonces 

ABONNEMENTS 

Payables d'avance : 

Quatre Francs par An 

BUREAU à SISTERON, rue de l'Horloge, 12 

Aug. TURIN, Imprimeur-Gérant 

CHRONIQUE 

Locale et Départementale 

—0— 

SISTERON 

L'immeuble connu sous le nom 
de château du Tivoli, a été acheté 
au prix de 45,000 francs par les 
frères de St-Gabriel, qui doivent 
y transférer l'école congréganiste 
qui se trouve à l'ancienne cha-
pelle des pénitents. 

Nous regrettons de nouveau 
que nos intelligents édiles aient 
laissé échapper cette occasion de 
traiter une affaire où tout le mon-
de aurait trouvé son compte: le 
budget municipal, et les élèves do 
nos écoles communales, qui sont 
parqués dans des locaux ne réu-
nissant pas strictement toutes les 
conditions hygiéniques désirables. 

Dimanche a eu lieu l'enterre-
ment civil de la citoyenne Moutte 
épouse de Louis Moutte pen-
sionné de décembre. Environ 500 
personnes l'ont accompagné au 
cimetière. 

Détail curieux et que nous tenons 
de la famille : la mère de la dé-
funte et les deux amies qui se sont 
rendues les premières à la maison 
mortuaire, totalisaient à elles 
trois l'âge respectable de 252 ans. 

Ajoutons qu'aucun autre enter-
rement civil n'avait eu lieu de-
puis celui du frère de la défunte, 
décédé pendant l'épidémie cholé-
rique de l'avant dernière année. 

#*# 

Nôs concitoyens des Basses-
Alpes apprendront avec une satis-
faction patriotique que ce qui est 
arrivé quelquefois. dans 1-es anna-
les judiciaires de notre départe-
ment se reproduit de 1 nouveau 

aujourd'hui. Pour la troisième 
fois depuis quatre ans à peine, il 
n'y aura pas, faute d'accusés, de 
session d'assises dans les Basses-
Alpes. Nous aimons à enregistrer 
ces sortes d'événements, qui sont 
tout à l'honneur de notre popu-
lation. 

Les opérations du recensement 
sont enfin terminées, le résultat 
accuse 3?42 habitants soit une 
différence de 236 habitants de 
moins qu'il y a cinq ans. 

Les causes decette dépopulation 
de notre cité, sont multiples, il y 
a en première ligne l'excédent des 
décès sur les naissances, l'attrac-
tion d'une grande ville a proxi-
mité, Marseille vers laquelle con-
vergent plus des 3[4 de nos émi-
grés, qui tous espèrent y faire 
fortune; puis enfin le service mili-
taire qui nous prend chaque an-
née plus que ce qu'il nous rend. 
En effet, le congé obtenu la plus 
îpart, ayant pris goût à la grande 
ville, cherchent à renier soit dans 
-une administration de l'état soit 
dans une C iG de chemin de fer. 
C'est triste à constater, mais si 
rien ne vient enrayer cet état de 
choses, dans 20 ans Sisteron ne 
sera plus qu'un bon gros village, 
il nous semble que par son com-
merce, son activité et sa situation 
topographique notre ville mérite 
mieux. 

Nous lisons dans Le Petit Proven-
çal. 

Dans la nuit du 17 ou 18, la femme 
J. de Gigors qui est eéparée d'avec 
son mari depuis dix ans, partait de 
son village daus une situation ... in-
téressante. Les douleurs de l'enfan-
tement lui prennent en route et elle 
accouche au bord d'un fossé, près de 
Bréziers. Jusque-là rien de mieux, 
mais ce qui est moins bien c'est que 
croyant effaeer toute trace de son m-
conduite, elle enterre son enfant à 
l'endroit môme où il est venu au 
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monde et retourne à Gigors. Qua-
torze heures après la gendarmerie de 
Turriers découvre le petit bébé muni 
de son placenta et il à vécu encore 7 
heures après son exhumation. 

Le parquet prévenu, immédiate-
ment s'est rendu sur les lieux pour 
preéder à une enquête commencée 
par le juge de paix de Turriers. 

Il parait que les facultés mentales 
de cette femme ne sont pas parfaite-
ment équilibrées et que '©■"est presque 
inconsciemment .qu'elle tient une. 
aussi blâmable conduite. 

IÎTAT-CIVIL • 

Du 20 au 26 août LSêô 

DÉCÈS 

M",c Garcin Appollonic âgée de 
53 ans. 

LE PEIGNOIR
 L

« 
Il est délicieux de voir 
Dans une chambre ensoleillée 
Une jeune femme en peignoir , . 
Toute pâle, à peine éveillée ' 

Le peignoir un peu polisson, 
Cachant mal des coins de chairs [blan-
Roule avec un vague frisson ches,] 
Autour de la gorge et des hanches. 

Il dessine amoureusement 
Les doux contours, la forme exquise, 
Et montre dans un'creuà; charmant 
Les dentelles de la chemisé; t-

La souple cambrure des reihs 
Sous l étoffe en vain se dérobe ; 
Et le cou laisse voir des grains 
De beauté que cachait la robe. 

Le tissu, mollement frôlé 
Par les longs cheveux en torsade, 
Met autour du bras potelé 
Une lumineuse cascade ; 

La jambe laisse sous les plis, 
Espèce d'onde aérienne, 
Deviner les contours polis 
De la cuisse marmoréenne ; 

Et dans la chanson des froufrous, 
Dans le doux vol des clartés blondes, 
On songe aux vagues duvets roux 
Sous le gras des épaules rondes. 

CLOVIS HUGUES 
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L'Almanach d 3S Pilules Suisset. 
pour /-'SI, qui COUtiêht sur 40 pages 
beaucoup île choses intéressantes et 
utiles, l'indication dos Foires et Marchés 
de notre département et des départe-

ments limitrophes est donné gratuite-
ment par tous les Pharmaciens. 

REVUE FINANCIÈRE 

Paris, 26 Août 188G-

Les événements de Bulgarie, ont détermine 

■une certaine lourdeur sur nos rentes : 3 o/o 

72,35 : 1 1]2 o/s 109,45. 

La hausse qui se prpduit sur les obligations 

foncières et communales à lots est le résultat 

des demandes oonstanres de l 'épargne, elle ne 

doit rien a des manœuvres de spéculation. On 

recherche suitout les titre? 1887 et 1885. 

Aotions 1372. 

Lo Sooiété Générale Toit ses aotions se 

maintenir à 455 et 457. Le dernier bilan 

arrêté nu 31 juillet, fait ressortir une aug-

mentation significative dans les comptes de 

chèques. La clientèle de l'établissement ne 

cesse de s'accroître. 

On demande l 'Action de la Banque d'JCs-

compte à 518 et 511, paroonsequent au 

dessus du pair. Oc. mouvement de hausse 

éta^Jk prévu par. tous ceux qui connaissent 

l'cxcclcnt état dés affaires de la Société. 

Bonne tenue des aotions do Panama à 395. 

La hausse se fera d'elle-même quand les titres 

seront intégralement libérés, 

, Demandes suivies en polices spéciales A. B. 

de l'Assurance financière, au siège social, rue 

Lmiis-le-Grand, à Paris. 

Achats en actions de chemins do fer. 

Les Obligations sont très demandées, 

AVIS MB.' EMM'Tlït'HS 

Les hommes de science, les Facultés 

de tous les pays ont attesté l'eftioacilé 
du quinquina comme reconstituant. Le 
Itecf-i^avoiv, composé de vin de 
Banyuls vieux, de quinquina, de viande 
de Bœuf de première qualité, contenant 

des sels de chaux et de potasse, offre 
tous les cléments de reconstitution d'une 

santé ébranlée. Il combat avec un cons-
tant succès l'anémie, le lymphatisme, la 
scrofule, toutes les maladies de l'esto-

mac ; il est indispensable aux enfants à 
l'âge de la croissance et du développe-
ment, aux femmes délicates, aux ané-
miques ; son action est des plus puissan-
te dans- la convalescence de lièvres ,ty-

FEUIIXETON DE SISTERON-.TOUlîNAL 

(26) 

HISTOIRE 

DE SISTERON 
D'après M. Edouard de LAPLANE 

—0— 

Peu de temps après, Louis II mourait 

emportant les regrets de tous les sujets. La 

ville do Sisteron prit une large part au deuil 

général, un service fut oélébré ; des députés 

furent envoyés à Aix, ordre fut donné aux 

marchands de fermer leurs magasins le jour 

fixé pour le deuil, aux oomédiens, aux jongleurs 

de oesser leurs représentations ; les femmes 

elles mêmes durent quitter leurs parures. 

L'ainé des fils de Louis II n'ayant que 

quatorze ans, la reine Yolande fut investie de 

la régence. Ootte souveraine s'efforça d'adou-

oir le sort de ses peuples par un ensemble de 

mesures et d'améliorations, telles que : la 

phpïdes, dans [la phtisie pulmonaire, 
dans la diarrhée atonique, le diabète, 
les gastrites, gastralgies. — Lisez enco-
re cette nouvelle attestation : 

M 

Je fais usage de votre vin alimentaire 

BEKF-LAYOIX, que je trouve excellent et 

salutaire. Je le recommande à tous îacs amis 

Agréez, etc. NICOLAS DE B... 

Boulevard Saint-Michel, Paris. 

ETUDE 

nie 

M 0 Maurice STAYS 

Acoué, Ancien Magistrat 

Successeur de M 0 SUQUET 

A SISTERON 

Sur Saisie Immobilière 

Il sera procédé, le VINGT 
DEUX SEPTEMBRE MIL 
HUIT CENT QUATRE VINGT 
SIX, à. neuf heures du matin, à 
l'audience des criéos du tribunal 
civil de première instance de 
Sisteron, à la vente d'un immeu-
ble sis sur les communes de Siyo-
\er et de Vaumeilb, canton de 
La Motte-du-Caire, arrondisse-
ment de Sisteron Basses-Alpes. 

DE L'IMMEUBLE 

A VENDRE 

Propriété rurale située à Cnurtousc, 
commune de Sigoyers et de Vaumèilh, 
comprenant bâtiments d'exploitation et 
d'habitation, le tout compris au plan 
cadastral. 

suppression des impots sur les blés, les fari-

nes, les huiles, les vins, la viande et le sel 

eto. ; l'abolition du droit sur les monnaies 

étrangères, la refonte des monnaies faibles 

et leur rétablissement au taux convenable. > 

C'est à la reine Yolande que la ville de 

.Sisteron doit une partir des eaux destinées à 

alimenter, la fontaine Ponde, nouvellement 

établie. Elle sacrifia pour oela une source qui 

coulait dans son palais, A ce propos, nous 

rappellerons que la fontaine de la place exis-

tait déjà depuis longtemps sous le nom de 

fontaine du Chaaal des, Jïœiifs. Quant à la 

fontaine du Jallct, elle date de 1407. 

Vers oetto époque (1419,) apparurent à 

Sisteron les premiers Bohémiens. Sous le 

nom de Sarrasins, ils furent signalés aux 

environs do la ville et oonime le conseil refusa 

de les recevoir, ils restèrent pendant deux 

jours campés à la manière des gens de guerres 

dans un pré de la Baume. Ils étaient environ 

une oentainc à en juger par le nombre de 

pains qu'ils consommaient. Les speoimen de 

oette peuplade nomade qui nous arrivent 

encore de temps à autres, sont composés 

d'individus moins nombreux, mais leurs 

apparitions sent certainement plus fréquentés, 

Aujourd'hui, on les laisse oamper presque sur 

les portes de nos habitation, notre civilisation 

1° de la commune de Sigoyers numéros 
cent quatorze, cent quinze, cent dix-
neuf, trois cent cinq, trois cent six,-
quatre cent vingt cinq, quatre cent vina 

six, quatre cent vingt sept section À, 

numéros deux cent sept, deux cent 
quaranté cinq, deux cent quarante six, 
deux cent quatre vingt quinze à trois 

cent deux section B, soixante seize, deux 
cent soixante quatorze, deux cent 
soixante quinze et trois cent vingt cinq 

section C, pour une contenance de dix 
neuf hectares cinquante ares cinquante 
neuf centiares. 

2" de la commune de Vaumeilh sous 
les numéros neuf, dix et onze de la sec-
tion A et quatre vingt sept de la section 

B pour une contenance de trois hectares 
soixante ares vingt centiares. 

Mise à prix: cinq cents francs, ci. 500 
Cet immeuble a été saisi à la requête 

du Crédit Foncier de France, société 

anonyme, ayant son siège à Paris, rue 
des Capucines à Paris numéro 19, pour 
suites et diligences de son gouverneur, 
pour laquelle domicile est élu à Paris au' 

siège social et à Sisteron, en l'étude de 
M' Estays. 

Contre : 

Justin Florian GARNIE R, employé 

demeurant à Toulouse, rue des Coute-
liers numéros 43, suivant commande-
ment de Lizop, huissier à Toulouse du 
vingt avril mil huit cent quatre vingt six, 

visé enregistré et transcrit au bureau 
des hypothèques de Sisteron, le dix 
sept juillet mil huit cent quatre, vingt 
six volume 36 numéro 2. 

Il est déclaré conformément aux 
dispositions de l'article six cent quatre 

vingt seize du code de procédure civile 
modifie par la loi du vingt neuf mai 
mil huit cent cinquante huit que tous 

ceux du chef desquels il pourrait être 
pris inscription sur lo dit immeuble 

pour raison d'hypothèques légales de-
vront requérir cette inscription avant 
la transcription du jugement d'adjudi-
cation sous peine de forclusion. 

Pour extrait: 

ESTAYS. 

Enregistré à Sisteron, le trente 
juillet mil huit cent quatre vingt six, 
folio 31 verso, case 3. Reçu un frajie 
quatre vingt huit centimes. 

Signé : DE REBOUL. 

aidant, tandisque il ne parait,
:
})a». que ce 

ouricux peuple ait progressé depuis, sa près 

' mière entrée en Franoe. 

Allors comme aujourd'hui ils avaient «n 

chef et; des chevaux. 

A leur sooond passage a Sisteron en H5î
t 

ils sont désignés définitivement sous le no» 

de Bohémiens. Puis ils reparurent en 1601. 

au moment du jubilé séoulaire de l'an 1600. 

Comme on célébrait à la Baume les fêtes jubi-

laires, on engagea, moyennant une indem-

nité, ces nomades à s'éloigner de orainte q"e 

leur présence auprès du peuple ne le troubW 

au milieu des prières. 

(A suivre.J 

GABRIEL DURAND. 
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Hop-Bitters. guérit en éloignant les 

causes dê la maladie et en rendant les 
forces. Il est prescrit chaque jour par les 

sommités médicales dans les principaux 

hôpitaux de Londres ! Pourquoi ? Parce 
qu'il atteint le but proposé ; rétablisse-

ment des organes digestifs, des reins, 
du foie, de ia vésicule biliaire. 

Lonejack, 14 septembre 1879 

Monsieur, 

J'ai usé du Hop—Bittcrs et j'ai été par lui 

guéri d'une maladie de foie et de la fièvre in-

termitente. J'ai conseillé à Monsieur, etc. 

P.-M. BAISES, 

instituteur. 

ÉTUDE 

DE 

M° Maurice ESTAYS 

Avoue", Ancien Magistrat 

Successeur de M? SUQUET 

À SISTERON. 

swv conversa im 

tic Saisie Immobilière 

Il sera procécôdé, le MER-
CREDI VINGT DEUX SEP-
TEMBRE à huit heures du 
matin, à l'audience des criées du 
tribunal civil de Sisteron, au 
palais de justice de la dite ville, 
devant M. GIRARD, juge-com-
missaire a l'adjudication des im-
meubles dont la désignation suit, 
situés sur le terroir de la. com-
mune do Sisteron canton et arron-
dissement de Sisteron : 

DES IMMEUBLES 

PREMIER LOT 

Partie des bâtiments et dépendances 
de l'ancien couvent des DOMINICAINS, 

au quartier de la Baume, à l'extrémité 

nord de ces bâtiments, comprenant les 
trois chambrés et la cuisine occupés par 

le vendeur et sa famille, le galetas ou 
grenier à foin au-dessus, l'écurie et 

logés à cochons avec soupente au-des-

eous, la basse-cour au couchant et la 
cave au midi de l'écurie sous le bâtiment 
du sieur Etienne Lieutiér ; 

Partie de labour, vigne, vague, aire 
et luzernière au levant et nord de cette 

partie des bâtiments dont elle n'est 

séparée que par les régales, confrontant : 
du levant, chemin de l'Hubac ; du midi, 

partie mise au second lot et régales ; du 

couchant, régales et partie mise au 
second lot ; et du nord, Aillaud ; 

La chambre, appelée la sacristie, dont 

l'entrée se trouve à l'extrémité midi du 

corridor de la partie de maison mise au 
second lot. 

Mise à prix mille francs, ci 1000 

DEUXIÈME LOT 

Partie des bâtiments du môme cou-
vent, dans le corps de bâtiment princi-

pal, comprenant trois chambres au 

premier étage ayant vue sur le jardin et 
leur entrée sur le corridor, la .petite 
chambre au fond de ce corridor du côté 

du nord, la partie de galetas ou grenier 
à foin que M. Borely possède dans ce" 
ce corps de bâtiment principal, l'écurie,' 

la pièce appelée l'atelier et la cuve au 
rez-de-chaussée et la cave au-dessous 
de la partie du dit bâtiment; 

Partie de labour restant, au couchant 
de la partie mise au premier lot, con-
frontant : du levant, le premier lot ; du 

midi, jardin Lieutier ; du couchant, che-

min de Saint-Geniez ; et du nord, 

Aillaud ; • ,; * • • 
Partie de luzernière, labour et vague 

restant au midi de la partie mise au 

premier lot, confrontant: du levant, 
chemin de l'Hubac ; du midi, Sarrazin ; 

du couchant, régales communs ; et du 
nord, le premier lot : 

Régales situées entre le mur levant du 
bâtiment principal du couvent et le pas-
sage commun. 

Mise â prix deux mille francs, ci. 2000 

TROISIÈME LOT 

Propriété au môme quartier de la 
Baume, appelée la terrasse et partie de 

l'Eglise primitive des Dominicains 
actuellement en ruines appelée la basse-

cour, comprise entre l'ancienne cha-

pelle dite Sainte Rose, le prolongement 

au nord du mur couchant de cette cha-
pelle jusqu'au passage commun qui est 

au milieu de cette basse-cour, ce pas-

sage commun et les immeubles appar-
tenant à MM. Berger et Conis. 

Mise à prix cent francs, ci 100 

QUATRIÈME LOT 

Partie de l'emplacement des ruines de 
l'Eglise primitive des Dominicains ou 

basse-cour, confrontant : du levant, une 

ligne droite perpendiculaire au mur 
nord de l'église en ruines passant à un 

mètre au couchant de la porte qui com-

munique de cette basse-cour aux jar-
din et régales qui sont au nord de ce 

mur; du midi, le passage commun qui 

est au milieu de l'église en ruines ou 
basse-cour ; du couchant et du nord, 
les murs de cette église. 

Misé à prix vingt cinq francs, ci. . 25 

CINQUIÈME LOT 

Le jardin du couvent des Dominicains 1 

môme quartier, le réservoir qui se 

trouve dans la basse-cour du premier 

lot et la source qui l'alimente et la pièce 

appelée la cuisine qui se trouve dans le 
bâtiment principal du couvent en face de 
la porte du jardin, 

Mise, à prix trois cents francs, ci. . 300 

SIXIÈME LOT 

Pré arrosable, môme quartier, con-
frontant: du levant, route . départe-

mentale ; du midi, Si'Ibert ; du couchant 
Courbon et Giraud; et du nord, chemin. 

Mise à prix cinq cents francs, ci. . 500 

SEPTIÈME LOT 

Labour et bois taillis, quartier de 
l'Hubac de la Baume, confrontant : du 

levant, terrain communal ; du midi, 

Eysséric et Lieutier ; du couchant, 
Lieutier et Giraud ; èt du nord, Conis. 

Mise à prix cents francs, ci. . . . 100 

HUITIÈME LOT 

Labour au quartier de la Nuirié. 
Mise âjjrix dix francs, ci 10 

En vertu d'un jugement sur requête 
rendu par le. tribunal civil de Sisteron le 

onze août mil huit cent quatre vingt six 

enregistré Je tribunal de céans a ordonné 

la conversion en vente aux enchères de 

la saisie immobilière pratiqué la 
requête du sieur Ailhaud Jean-Baptiste 
propriétaire â Sisteron. 

La dite saisie faite par procès-verbal 

de Rivas huissier â Sisteron du trente 

nn Juillet et deux août derniers visé, 
enregistré et transcrit au bureau des 

hypothèques de Sisteron le onze août 

mil huit cent quatre vingt six volume 36 
numérs 3 après dénonciation à la partie 

■saisie. 

La dite vente à lieu à la requête du 
sieur Ailhaud avant pour avoué M* 

ESTAYS. 'S 
Contre le sieur Borelv François-Louis 

ayant pour avoué M« RËMUSAT. 

Sisteron. le 26 août 1886. 

ESTAYS. 

Enregistré â Sisteron le vingt sept 

Août 1886 folio 16 recto case 7. Reçu un 
franc quatre vingt huit centimes. 

Signé : DE REBOUL. 

L' imprimeur-gérant, A. TURIN 

F AKRHQUE 

DE 0 

C iiAUX HYDRAULIQUE 

<§es §ons~(Eiifants. 
Près SISTERON 

M. NEVIÈRE a l'honneur d'infor-
mer ses clients que son usine précé-
demment gérée par M. CAFFIN 
continu sous sa direction. 

GRANDE CHAPELLERIE 

CHAPEAUX FEUTRES 

Pour Btuincs et Fillettes 

NOUVEAUTÉS 

ET FANTAISIES 

JJEUTIER Fils 

Rue Mercerie 

SISTEISON 

DELA NGREN 1ER, 53, rne Vlvionno. Parla 

U plgx igrtible, li plu DTIC1C1 du Files pwtorilM csifr* 

RHUME — BRONCHITE — IRRITATION DE POmiBI 

SIROP DE NAFÉ contra la COQUELUCHE 
h nitiut IH plu il Oalnia. il Csdiin». — lui l" Ptamulrt. 

a** 
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*SpEYEUX 

rend aux cheveux blanchis ou décolorés la couleur, l'éclat et la beauté de la jeunesse. 
Il .renouvelle leur vie, leur force et leur croissance. Les p ,i lieu les disparaissent en peu de 
temps. C'est une préparation sanséçalc. Son parfum est riche et exquis. " UNE SEULE 
BOUTEILLE M'A SUFFI " c'est la l'exclamation de beaucoup de gens dont les cheveux gris 
ont repris leur couleur naturelle, et dont les parties chauves se sont recouvertes de cheveux, après 
en avoir fait usage d'une bouteille. Ce n'est pas une teinture. 92, Boulevard Sébastopol, Paris. 

SE TROUVE CHEZ LES COIFFETJRS, PARFUMEURS. ET PHARMACIENS ANGLAIS. 

VERNIS MARSEILLAIS 
POUR SOL DES APPARTEMNJEj 

Vente en (h*os et Bétail 

Maison TURIN fil 
A SISTERON 

MODES 
LIE MEILLEUR, LE PLUS BEAU ET LE MOINS CHER 

DKS JOURNAUX DE MODES EST 

LA SAISON 
JOURNAL ILLUSTRÉ DES DAMES 

SB, RUE DE LILLE, 2S, A PARIS 

paraissant h Ier et II 16 de chaque mois 

L'année entière comiom envi-
ron 2000 magnifiques gra-

vures noires rcpré'cntant lu 
dernières nouveautés on 
objets do toiletto et potits 
ouvragos do dames, avec 
un texte explicatif clair et pré-

els, plu* tic 200 patrons en 
grandeur naturollo et au 
moins 400 dossins do bro-
dorio. L'éditi-n tic luxe donne, 
outre cet clémente, 30 ItollOS 
gravures colorlecsducs aux 
premiers artistea. 

Prix d'abonnement ilTranchlssement compris : 

un an 6 mois t mois 

Édition ordinaire 7 fr. 4 fr. 1 fr. 25 

Édition de luxe 16 fr. Sfr-so 4 fr. 50 

Les abonnements partent du premier de chaque mois 
et sont payables d'avance. 

On l'aboHnt cier tout lit libraire, cl aux bureaux tle potte. 

Envoi gratuit dt numéros spécimens sur demande 
affranchie adressée à l'Administration du Journal, 15, rue 
de Lille, « l'.riv 

TNi'rsî ' a mc '" eu, 'e > ' a P' 
i/J>So ''' "

l0ms
 coûte 

r%f3yj Médecines , possi 

}-^L')^/<3 propriétés curati 

la meilleure, la plus part 

coûteuse da] 
possède 

jpriétés curât ives 
plus ellicaces. Composé! 

.Ioublo'n, Buchu, Chicorée, ele., son acl ion est variée, p;iiiai|(| 
et infaillible dans un grand nombre de c;is, notamment daiJ 

 ,gvynj[ les cas de constipation, dyspepsie', gastrulyte, p-écicsll\ 

lieuse, intermit'enie ou pidudèenne, névralgies, rhumatismes 
goutte, toutes les maladies de Vestomae. du foie-, des reins, île la msiJ 
des nerfs II régénère le sang rl donne fraîcheur, vie et forces nouvi.ltj 

©Èï.OOO francs seront p;i\és;ï quicompie pourra prouver quck 

Hop Bitte»r« n'a pas guéri ou loul au moins soulagé, ou à qnj 
conque prouvera qu'il contient quoi que ce soit de nuisible dans su coiiinw 
silion. 

Se vend chez Imis Ins Pharmaciens. — Si votre Pharmacien nVncsll 
pas pourvu, adressez-vous a M. ACAnn, phnimucien de première rlasse, à St-Mondé, jnà| 

Paris, qui vous enverra de suite franco, contre mandat-poste, la quantité de flacons qiit| 
vous désirerez, à raison de 5 francs par llncon. 

Pour empêcher la fraude, notes recommandons de briser les bouteilles vides 
plutôt que de les jeter. 
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